
Creil, le 1ier Octobre 2026 

 

 

L’UD CGT de l’Oise apporte son soutien aux lycéen·nes mobilisé·es 

 

Depuis plusieurs jours, la mobilisation lycéenne prend de l’ampleur dans de nombreux établissements. Les 

jeunes expriment des revendications concrètes : des enseignant·es remplacé·es, des classes moins chargées, 

des locaux dignes et correctement entretenus, davantage de moyens pour étudier et la remise en cause de 

Parcoursup. 

Ces revendications doivent être entendues. Les lycéen·nes ont le droit de se réunir, de tenir des assemblées 

générales, de s’organiser et de décider eux-mêmes et elles-mêmes de leurs revendications et de leurs modes 

d’action. Leur mobilisation ne doit être ni caricaturée, ni instrumentalisée. 

 

PAS DE RÉPONSE POLICIÈRE AUX REVENDICATIONS DE LA JEUNESSE! 

 

Les nombreuses interpellations et les blessures signalées depuis le début du mouvement sont particulièrement 

préoccupantes. À Tours, une enquête de l’IGPN a notamment été ouverte après la grave blessure à la tête d’un 

jeune, dont les lésions ont été jugées compatibles avec l’impact d’un projectile de type LBD. Face à des jeunes 

qui revendiquent de meilleures conditions d’études, la priorité doit être le dialogue, la sécurité et le respect des 

libertés publiques. 

La CGT défend l’indépendance des organisations lycéennes et étudiantes. Ce sont aux jeunes de construire 

leurs mobilisations. Notre responsabilité syndicale est d’être à leurs côtés, de défendre leur droit à s’organiser et 

de contribuer à ce que leurs mobilisations puissent se dérouler sans violences. 

 

LE 6 OCTOBRE : SOUTENONS LA MOBILISATION DE LA JEUNESSE 

Les organisations lycéennes et étudiantes appellent à une nouvelle journée de mobilisation. L’UD CGT de 

l’Oise affirme sa solidarité avec les jeunes qui se mobilisent pour leurs conditions d’étude et leur avenir. 

 

APPEL AUX CAMARADES DE L’OISE 

L’UD CGT de l’Oise demande aux camarades disponibles de se render, dés demain, sur les différents blocus et 

lieux de mobilisation, afin d’être présents aux côtés des lycéen·nes et de contribuer à la protection des cortèges. 

Nous demandons également aux camarades de faire remonter rapidement à l’UD tout fait de répression, toute 

intervention disproportionnée ou toute violence policière constatée, afin que ces situations puissent être 

recensées et signalées. 

 

SOLIDARITÉ AVEC LA JEUNESSE EN LUTTE ! 

DES MOYENS POUR L’ÉDUCATION, PAS DE RÉPRESSION ! 

JEUNESSE MOBILISÉE: 

LE DROIT DE REVENDIQUER N’EST 

PAS UN DÉLIT! 


